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‘Tapez fort” A LA LEGISLATURE 
PROVINCIALE

jeunes hommes sur la ferme, 
je prendrai la liberté de suggé­
rer au Gouvernement le be­
soin d’une politique de coloni­
sation plusjactive. La’popula- 
tion augmente tellement vite 
dans les comtés nords de la 
province qu'il ne reste plus de 
place pour nos jeunes hommes 
sur les vielles terres en cultu­
re. A moins que le gouverne­
ment puisse offrir plus de ter­
rain pour la colonisation, je 
grains beaucoup que le plus 
grand nombre de nos jeunes 
gens soient forcés de quitter 1 
sol pour s’en aller dans des 
centres industriels dans d’au­
tres parties du Canada ou aux 
Etats Unis. Ceci ne doit pas ê- 
tre permis, car un seul de nos 
jeunes hommes vaut mieux 
qu’une douzaine d’étrangers 
conduits ici par les Agents 
d'immigration.

Ce que contient le Discours 
du Trône eu rapport avec l’a­
mélioration de nos n 11 tes 
apprécié par tous les gens biei 
pensants et je suis persuadé 
que les dépenses encourues 
sur les chemins et les ponts, 
spécialement sur les ponts, se­
ront amplement j ustifiées dam 
le rapport que soumettra à 1: 
Législature l’hon. Minist-.i 
des Travaux Publics. On doit 
entretenir les chemins et le- 
ponts et j’espère que le Minis­
tre sera en mesure de pou voit 
continuer le bon travail qu’il 
a accompli au cours des cinq 
dernières années

Certaines parties des comtés 
du Nord out commencé à sen 
tir les avantages de la politi­
que du gouvernement pour ce 
qui a trait aux pouvoirs hy­
drauliques de cette province 
et j’ose espérer que l’adminis­
tra tiou pourra étendre sa poli 
tique en ce sens assez loin 
pour inclure les sections im 
portantes de nos§>aroisses dans 
l’est du comté de Gloucester, 
car un pouvoir à bon marché 
veut dire la prospérité partout 
où elle est introduite.

Tous apprécieront sans dou­
te l'action prise par le gouver­
nement en attirant l’attention 
des autorités fédérales sur la 
nécesité de meilleurs taux dt 
transportation et il est à sou­
haiter que ses efforts dans ce 
sens aboutiront au succès.

11 me fait beaucoup plaisir 
d’appuyer la motion de l’hon. 
député de Westmorland, et en 
terminant, jé désiie remercier 
les députés pour leur bonne at­
tention aux remarques que je 
viens de leur adresser.

S:.

Epargnez de l’argentM, S. R. Léger
M. Léger de Caraquet se le­

vant pour appuyer l'adresse au 
discours du trône fit un dis­
cours qui lui fait honneur et 
qui lui valut de chaleureuses 
félicitations de la part des dé­
putés. No.is sommes heuteux 
de pouvoir donner ici la tra­
duction de ce discours :

M. l’Orateur* :• —Je 'désire 
tout d abord, eu me levant 
pour appuyer l’adresse en ré­
ponse au discours du trône re­
mercier sincèrement l’honora­
ble Premier Ministre de l’hon­
neur qu’il a conféré air Comté 
de Gloucester en désignant 
l’un de ses humbles représen­
tants poursemplir cette tâche 
Je suis un peu embarassé en 
adressant ici la parole dans 
une langue avec laquelle je re­
grette de n’être pas aussi fami­
lier que j'aim étais de l’êtie, 
mais je suis sur que mes amis 
de (langue anglaise dont je 
connais la générosité 
donneront facilement 
mes paroles pourraient conte- 
uir de reprochable.

Je désire m’unir aux regrets 
exprimés dans le discours du 
trône, й l’occasion du départ 
de notre estimé Gouverneur- 
Céneral le Duc de Devonshi­
re, mais je veux aussi au nom 
de la population acadienne, 
souhaiter la bienvenue au Ca­
nada à notre nouveau Gouver­
neur Général Lord Byng. Par 
sa belle carrière militaire, si 
bien connu de nos braves sol 
dats canadiens, celui-ci s’est 
attiré l’estime de tous les ca­
nadiens qui garderont toujours 
de lui un excellent souvenir.

L’epoque de dépression gé­
nérale que nous traversons et 
qui a fait ressentir ses effets 
dans nos industries du bois et 
de l'agriculture, a été très 
sible dans le nord du Nou­
veau-Brunswick où l’industrie 
du bois est l’un des p. incipaux 
facteurs de succès et de 
grès.

Le jeudi, 16 mars 1922
Tapez fort !
Tapez sans merci I
Des lettres nombreuses, de milieux très divers, nous ap­

portent ces mots d’ordre. L’une d’elles entre autres nous ar­
rive écrite par un citoyen très haut coté dans le monde de sa 
profession, et avantageusement connu pour la belle franchise 
de sa parole, et la fierté de son patriotisme.

“f' ous faite, bien de taper sur les jaunes. Journalistes et 
sont écoeurants. 1 Is oublient que dans ce pays mixte 

‘m’ennemi fait flèche ae tout bois pour nous discréditer. L’An­
gleterre cache ses criminels depuis qu'elle a attrapé tant, d'o­
dieux avec Jacques L'Eventreur. Ces fous de Français exhi­
bent en détail leur Bonnot, leur Caillaux, et leur Landru, au 
qrand plaisir des Teutons, (.Anglais et Allemands) qui exploi­
tent ces horreurs contre eux. Et, nous, Canadiens-Français, 
nous donnons à nos ennemis le même spectacle imbécile". Tapez 
fort ! Cest le seul moyeu d'éveiller l'attention publique".

Ces 1< tires signalent un réveil. Enfin, il y a des gens 
qui comprennent que nulle ne mérite plus d’être fouettée et 
et marquée au fer rouge que l’engeance si vile si malfaisante 
des journaux jaunes. Non seulement ils le comprennent, 
mais ils veulent bien nous l'écrire et nous encourager à con­
tinuer.

Tout ce qu’il vous faut en fait d’épicerie à des 
prix très raisonnables.

Encadrement, vitre, agrandissage de portraits 
aussi tin beau stock de miroirs.

p"

Щ -
Tout achat comptant au montant de $40.00 don­

ne droit à un magnifique cadre, à votre choix.
Toute-ir- persouue payant comptant a droit à un 

magnifique cadre lorsqu’elle a acheté pour $40.00. 
Chaque achat serait-il de 
montant.

10 sous, comptent sut ce
' "лЯ

і
L 11e visite ne vous oblige pas à acheter.n

CYRICE LABRiE
Rue Victoria Edmundston. N. B.
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if C’est un plaisir que de fai- 
2УТ re les lavages avec es ma- 

¥r chines. Le lavage se fait d’u- 
J ne manière parfaite. Le lin­

ge le plus délicat n’tst aucu­
nement dit rioié, les gros 
nvneeaLxse lavent tr s bien 
Dépense très peu d’electrici- 
té, une moy mie de $2.’0

“Fous êtes bien charitable de les appeler chiens galeux' 
nous écrit de très loin un vieil abonné. “//y a dans les péni­
tenciers et dans les prisons, Des voleurs qui ont volé à leur 
prochain, moins d'argent que les journaux jaunes n'ont enlevé 
de bon sens et d'honneur à leurs abonnés. On fait monter sur 
l'échafaud des criminels coupables d un meurtre, et ces jour, 
naux en provoquent des centaines. "Ce sont les pires maltai- 
.eurs, les plus dangereux assassins 
I* durits

sen

l0: me par-
I il i__ _ y.cç que

if par ann e.
1 Voilà qui est comprendre et pratiquer la charité telle 

que l’enseigne l’Evangile, celle qui animait l’âme de Notre- 
Seigneur quand il cinglait de cordes pliées en quatre, les épau- 

des vendeurs qui, introduits dans le temple, volaient en 
criant leur piété et "la droiture de leurs principes religieux" ■ 
quand il disait aux Pharisiens hypocrites et menteurs : “ Vous 
êtes comme des tombeaux remplis de pourriture et d ossements 
de morts, sur lesquels les hommes marchent sans le savoir".

Nos becs fins d’aujourd’hui en auraient fait la grimace 
Sur quoi ne grimacent-ils pas ?

Et nos âmes tendres et charitables, toujours larmoy 
tes sur le triste sort des gredins et des malfaiteurs qu'"une 
ertrime charité pourrait convertir ', seraient allées dolentes 
auprès des Apôtres déplorer la violence du Sauveur en train 
de compromettre sa sublime mission par de tels excès de lan­
gage.

Pœle de cuis ne à l’électri­
cité Pœie de cuisine à l’huile 
Pœle d cuisine de toutes es­
pèce.

/4M »'*|les
» Ibruary Ц I Ustensile de cuisine au complet. - Plomberie assorti­

ment complet, ouvrage exécute d’après les règles d’hygiè­
ne, promptement et au plus bas prix.

Plafond en
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Edmiin dston 3X1-33Et au mot “pourriture”, ossements de morts”, tous nos 
prudes, et nos pudibons qui lisent sans sourciller les saletés 
du journal jaune, se seraient chastement voilé la face Un 
tel discours publié dans "L'Action Catholique", si elle eut ex­
isté alors, les aurait poussés à renvoyer ce journal exagéré 
mais ils auraient continué leur abonnement aux journaux 
qui travaillent par petits coups, frappés chaque jour aux mê­
me endroits, à saper notre honneur national, et à ruiner 
idées chrétiennes ; ce que nous avons de plus précieu 
pays.

C est leur manière, à ces bonnes âmes, de comprendre la 
chanté, et d aider les défenseurs de la foi et de la morale

Heureusement leur nombre diminue, et elles 
cent à faire petite figure.
Qa’Ui ae sauvent

Se battre contre le mal, le dénoncer, le démasquer, le 
poursuivre dans tous ses repaires, surtout quand il arrive par 
le journal c est de là chanté. Tant pis pour les coupables à 
qui il faut administrer des coups. On ne donne pasje fouet 
avec des fils de soie, et on n’assomme pas les chiens galeux 
avec des boulettes de papier ttempées dans le sirop.

Tant pis st, à cause des coups que nous sommes obligés 
de porter à ces journaux, il atnve que leur rédacteurs s’éloi-
gne£L?’Uprêtre,1t même 4Prt””ent en haine. Certes, nous 
vouloirë bien qu ils sauvent leur âme, nous sommes prêt cha- 
que-jour à le demander au Seigneur ; mais en attendant, 
nous ne voulons pas qu ’ils perdent les autres

Si précieuse que soient leurs âmes, elles ne valent pas 
plus querelles dont, jar leurs écrits, ils souillent la fraîcheur, 
et brisent les élans et la droiture. Sinistres exploiteurs de ce 
qui paie, ils tâchent de faire suer de l’or à tout, depuis les 
cértmomes religieuses, jus’àux annonces qui mettant en
deSnuM dème femmede barbc-bleue. et des égyptiennes

Leur présence auprès des âmes innocentes qu’ils abreu- 
veut sans scr upule de toutes les immondices ramassées aux 
portes des bouges ou dans les Cours d’Assises ; leur colporta­
ge auprès de nos ennemis, de tous les cancans du crime par le- 
quri ils alimentent la haine et le mépris de notre race, leurs 
pretentions à s affirmer honnêtes et respectables, leurs hypo­
crites et sournoises menées contre l’Eglise, contre nos com­
munautés religieuses, enfin nn ensemble néfaste nous met 
lime en émoi, et nous force à redire sans-cesse .“Canadiens 
français, pères et mères de familles, pour l’honneur de la ra­
ce, j»nr le bien de vos chers enfants, et pour le vôtre, chas- 
£*de vos foyers, le journal jaune, il est pire qu’un chien 
g**№*!M : §96 f
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A. r>rv tir du loi* д-ггтілгіог
,fe sciai à votre disposition toiit. s sortes 

(l eiivadrage de pot-traits <ni d’images. Je viens de 
leeexoir un stock de moulure <|tii saura plaire à 
tous les goûts.

g nos
x en ce sen-

comnien-
pro-

Je suis aussi installe pour faire le boimagc et 
la réparation de meuble.

Nos prix sont très raisonnables.

1-а diminution dans les opé­
rations de l’industrie du bois 
causé beaucoup de misère cet 
hiver dans les comtés du nord 
et je dois remercier le gouver­
nement pour les mesures qu’il 
a prises afin de remédier à la 
situation en adoptant des ré­
glements sjiéciaux daus l’inté­
rêt des nouveaux colons sur 
les Terres de la Couronne.

Je veux aussi, M. l’Orateur 
remercier l’honorable Ministre 
de l’Agriculture- de l’intérêt 
qu’il a porté aux cultivateurs 
du nord de la Province. Les 
cours abrégés d’agriculture 
donnés par des Conférenciers 
Français dans les centres fran 
çais, ont été très appréciés et 
j’ose espérer qu’il pourra faire 
de ces cours, un .évènement

Léonard a

J. W.- LANDE Y 
Edmundston, N. B.waske1' Ш.
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L QUE VOUS ACHETIEZ UN FORDш
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1 II coûte moins cher de <pi Ique cents piastre.» que les 
autres chars.

Si II dépense moins de gasoline.
3 II coûte moins cher j>our les pneux.
4 II coûte moins cher de réparagos
5 Vous pouvez VOUS en Servir n’iniporte où

6 Sa valeur d’échange est plus haute que n’importe 
quel autre char.

Atik,",
1

OUVERTURE
M. E. CLARE annonce l’ou­

verture d’une salle û’echan
TILLON de marchandises à
FORT KENT. ME- Habits pour 
Dames et Demoiselles. les 
DERNIERS MODELES DE LA 
SAISON- Vous pouvez com­
mandez ici, aucune chose que 
vous pouvez achetez chez 

WILLIAM FILENE’S
SONS CO

BOSTON NASS

tome
h .

» I

7 Facile a operer. Les deux tuuins sont toujours an volant
8 Pas assez de changement dans la forme, pour qu’un 

char de l'année précédente paraisse hors de mode.

tNT
j

annuel car je puis affirmer que 
le résultat. sera d'encourager 
nos jeunes gens à demeurer 
sur la ferme plus qu’ils ne 
l’on fait par le passé Et pen­
dant que j’en suis à parler de 

Il’avantage de conserver nos

9 Un surplus de force motrice pour vos besoins, toujours 
à votre disposition. J

'éy : 10 Vif à manœuvrer — part le premier d’un blocus de 
traffic.

-Æ
Denis Martin

Edmundston ЗХГ
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LE MADAWASKA ■ i ш?!J. »!V ^-v rTï; EcolMaison à Vendre 
avec terrain

VOUS VOUS ENNUYEZ î 
Hommes, Femmes, Filles,

cette couche de terre la chaleur et 
l’humidité se conservent bien, les 
plantes y trouvent une nourriture 
plus soluhre donc plus assimilable, 
et les petits êtres vivants, invisibles 
à l’oeil nu, agents nécessaires de 
décomposition de fumiers et autres 
matières, qui ne vivent qu’en pré­
sence de la chaux ou sub tances sem­
blables, y transforment et prepa" 
rent les aliments de la plante, corn- 
de véritables cuisiniers.

En outre, si nous noua rappelons 
que les os de la charpente animale, 
la mienne comme les vôtres, et cel­
le de nos troupeaux, chevaux, va­
ches, cochons, moutons, se compo­
sent en grande partie de phosphate 
de chaux, nous voyons que la chaux 
a encore un role important à jouer 
dans le dévellopement des jeunes 
animaux quels qu’ils soient.

Parmi les différents moyens de 
recouvrer, maintenir, et augmenter 
la fertilité du sol, et l’argent dans 
notre porte feuille, plaçons donc en 
tout premier lieu l’emploi raisonné 
de la chaux. ,

La fertilité de
nos terres

Mortgage Sale
TO JOSEPH VIEL of the Par­

rish cf Clair, in the County of Ma­
dawaska, in the Province cf New- 
Brunswick, Hotel Keeper, and Ali­
ce, his wife, and all others whom it

CARTES D’AFFAIRES
d’EOr. OLIViEB J. COBMiEB jVieux Garçons, Veuves, etc.,

Joignez notre club de correspondance 
et faites-vous des amis intéressants. Soy­
ez connu à travers le monde entier par 
notre moyen: Ma 
Bonheur. Il v an

— Chirurgien-Dentiste — 
à l'ancien bureau du Dr. Z Vézina 

chez M J os. Gagné, près de 
l’hôte) Royal

Bonne maison à deux étages en 
pierre granit. Bonne cave avec mur 
en ciment 6 pied de profondeur.

Ail coin des rues Martin et 8t- 
Georges.

Nous vendrons cette maison et ce 
lot de teire a très bon marché.

S'adresser à
Cyrice Labrie 

Edmundston N. B.

et fai2ème lettre—La chaux, 
sa nécessité

. Ade entier par
notre moyen: Mariez de la Richesse et du 

N - "B Btmlieur. h y a ties centaines de Riches, 
*** " Л ’ "° attrayants et sympatiques, qui désirent

se marier. Photosenvoyés gratis. En voyez 
5octs pour 4 mois d’abonnement, et $1.00 
pour i an.

(D-°»’may concern :
NOTICE IS HERBY GIVEN 

that under and by virtus of a Power 
of Sale cont lined in a certain In 
denture of Mortgage bearing date 
the 14th day of May, A. D , 1921 
and made between Joseph Viel of 
Parisn of Clair, in the County and 
Province aforesaid, Hotel Keeper, 
and Alice, his wife, of the first part 
and Ludger Paradis of the same pla 
ce, Hotel Keeper, of the second 
part, and registered in the effice of 
of the Registrar of Deeds in and 
for the County of Madawaska in 
Book E-3, number 21904 of Records 
on page 747-748-749 750. there will 
for the purpose of satisfying the 
money secured by the said Inden­
ture of Mortgage, default, having 
been made in the payment of the 
same, be sold at Public Auction in 
front of the Court House at the 
Town of Edmundston, in the Coun­
ty and Province aforesaid, on thurs 
day the 20th day of Aprifnext, at 
the hour of two o’clock in the af­
ternoon, the lands and premises 
mentioaned and described in the 
said Indenture of Mortgage as fol­
lows, to wit:

‘All that certain lot, peice or 
par. el of land and premi: es situate, 
lying and being in the Parish of 
Clair aforesaid, and bounded as 
follows, to-wit :

In front, by t''e Highway Road 
leading from Edmundston to Saint 
Francis ; on the upper side, by the 
Station Road so-called leading 
from the Highway Road to the 
Caron Brook Station on the Trans­
continental Railway ; at the rear, 
by land owned .nd occupied by 
one Denis Dechesne ; and on the 
lower side, by a small brook ; con­
taining one and one fourth acres 
more or less ;

Together with the buildings and 
improvements there on and the pri­
vileges and appurtenances there to 
belonging or in any manner apper­
taining.

Dated the sixth day of February,| 
A. D. , 1922.

Edmundston, Alberti: 
Aline I 
Alfredc 
Annett 
Ouida 1 
Gertie 
Clara 1 
Yvette 
Marietl 
Enouil 
Clarem 

\ _ Jipa Mi 
Marcel 
Antoin 
Albenii 
Paul SI 
Hervé 
Rosaire 
Albert

Fred L. HEBERT, ETt>.S.
Chirurgien Di ntiste 

Gradué de l'Université de Montréal 
Bureau voisin de l’édifice J. David 

Edmundston,

Depuis quelques années plusieurs 
cultivateurs de chez nous ont expé 

Де l'efficacité de a chaux sur Florence Belair,
200 Montagne St. Brooklyn, N. Y.rime

certains sols, et pour diverses pian- i _N.-B.
:tes ; quelques-uns, l’an dernier, ay 

ant - eqnis les services d'un agrono­
me pour inspecter leur terre, ont 
constaté avec lui qu'elles man­
quaient de chaux.

Ces constatations ne surprennent 
nullement ceux qui sont au courant 
de problè mes agricoles. La plupart 
des sols du comté sont d’origine 
granitique, par conséquent pauvres 
en chaux ; les récoltes ont enlevé 
tous les ans à ces mêmes sols de

Casier ostal “S” Tél. 28-4
MAX. ^CORMIER Cultivateurs lisez

Avocat, Notaire Public 
Edmundston,

'■

r

“Le i/adawaska’* J. N. O. 1N. B
Casier Postal 'f Tél. 46
A M. SORMANY, M. D.

Médecin-Chirurgien
N. BEdmundston. -1-

/
ALFRED ROY, B. A. 8c. 1

Ingénieur Civil
72 Notre-Dame Est Edmundston, 

Montréal. N. B
vingt a cinquante livres de chaux, 
et cela depuis cent ans et plus ; les 
eaux de pluie en ont entraîné une 
bonne partie dans le soussol, com­
me s’eff rendent bien compte 
• ménagères” qui, pour laver, n'ont 
que de l’eau dure, eau qui en bouil­
lant laisse des depots de chaux dans 
le fond des “bombes”. Il ne faut 
donc pas être surpris si le besoin de 
calcaire se fuit sentir un peu par 
tout sur nos terres en culture.

Sur une terre bien egouttée, ou 
l’oseille, les queux de renards, les 
fougères, les boutons d’or, les mous­
ses, les fraises poussent à profusion ■ 

la paille des céréales est faible, 
et couche sous la poussée du vent ; 
ou les pois et le trèfle prennent di- 
ficilement, la chaux manque. Les 
mauvaises herbes nommées plus 
haut se développent dans une terre 
aigre, sure, où le trèfle, les pois, les 
lentilles “vetches’’ se refusent à 
pousser.

Un autre moy-n facile pour le 
cultivateur de se rendre compte si 
un sol est sûr, est d’en faire l'essai 

papier tournesol bleu que l’on 
trouve chez tous 1 a pharmaciens. 
Ce papier bleu vir. au ronge, lors­
que pressé quatre ou cinq minutes 
contre un échantillon de terre hu­
mide, si celle-ci est sure. Générale­
ment un échantillon de sol, à trois 
on quatre pouces de I9 surface, con­
tient assez d'humidité pour faire 
l’estai à moins que la terre ne soit 
très sèche.

Le long de la rivière, nos terres 
humides et basses, les limons les 
argiles ou terre fortes et pesantes, 
les terres noires ou tourbeuses, tou- 
t, s terres pauvres en chaux, sont en 
grande partie ai res, sures. Les sols 
légers sur les plateaux, au large, 
sont aussi surs parce que la chaux 
qu’ils renfermaient a été enlevée 
par les pluies et par de nombreuses 
années de culture.

Le “grain” de la terre elle même 
est amélioré par un apport de chaux. 
Une terre forte, argileure, chaulée, 
est moins col lante lorsqu’elle est hu­
mide, plus 'meuble lorsqu’elle est 
seche. Elle devient^! 11s facile à tra­
vailler. Au printoutps. ces terres 
fortes chaulées se réchaufferont et 
s’égoutti ront plus vite. Les semen­
ces pourront être faites plus tôt, et 
les rendements seront plue considé­
rables. Sur les sols légers, secs, 1 ac­
tion de la chaux se fait aussi sentir, 
elle cimente légèrement les grains 
du sol, les rends un peù plus lourds, 

Os sols deviennent ainsi moins 
ouverts et moins filtrante, et se des­
sèchent moins vite durant les sé- 
chere: 118.

Au point de vue de la nourriture 
pour les plantes, la chaux à l’avan 
tage de rendre la potasse du sol as­
similable peur la plante. Ainsi sou» 
vent, le trèfle prendra sut une terre 
forte après une application de chaux 
simplement parce que la potasse 
que ce sol contient a été mise a sa 
portée sous une forme assimilable.

Les engrais chimiques, à peu 
d’exceptions près, ne donneront leur 
pleine valeur que s’il y a dans le 
sol une quantité suffisante de chaux 
pour les transformer et les rendre 
assimilables par les plantes.

Dans certaine sols même, terres 
sableuses où terres à patates, les 
"Engrais à patates" seronten gran­
de parti; perdus dans le sous-sol. 
s’il n’y a pas dans le sol la chaux 
nécessaire pour les retenir. Les En­
grais chimique sont toujours assez 
chere pour qu’on y regarde à deux 
fois avant de s’exposer à en perdre. 
\ “La chaux est encore avantagea 
pour hêter la décomposition dans le 
bol, des fumiers, des racines, des 
feuilles, des friches ou pelouses, en 
un mot, pour former cette couche 
de terrejde couleur noire ou foncée 
4 la surface du sol, si nécessaire 4 
la bonne venue des récoltes. Dune

AGRICOLA. ALBERT J. UIÔNNE
B. A.

Avecat, Notaire Public 
Bureau : Chez M. Wilbrod Saindon 
autrefois Hôtel Commercial de M. 

Jos Têtu

Vente de produits Isitiers
і

les ;
Système suivis dans d’autres 

pays que le Canada.
Dans une conférence sur la vente 

des produits laitiers, donnée „.der­
nièrement devant la convention an­
nuelle de la société d industrie lai­
tière d'Ontario-ouest, le conimissai 
de l’industrie laitière et de la ré­
frigération, M. J. A. Ruddick, après 
avoir souligné l’importance qu’il y 
a ne veiller à la manutention des 
produits laitiers ail cours du trans­
port du producteurs au consomma­
teur, a traité ensuite de prix, de la 
nécessité dobtenir de meilleurs 
moyens de transport et de la natu­
re internationale du commerce. Les 
fluctuations de prix sont inévitables 
elles ne sont pas gouvernées par la 
demande local mais par le marché 
mondial. Il y a un surplus dans les 
années d’abondance et un déficit 
dans les années de famine. Heureu­
sement, les conditions ne sont pas 
toujours semblables dans les diffé­
rents pays. Tandis qu’un pays nage 
dans l’abondance, l'autre peut man 
quer de produits. C’est ainsi que ce 
que se règlent les prix et que les 
cours s’établissent sur les marchés 
du monde. La grande guerre a non 
seulement produit une dislocation 
du commerce dans toutes les voies, 
mais elle a anéanti dans certain 
pays l’industrie laitière et l’indus­
trie de l’élevage, tandis qu’elle sti­
mulait leur dévelopement au plus 
haut point dans d’autres. Il est im­
possible de dire quand le commerce 
sera rétabli sur de saines bases, s'il 
l’est jamais, mais les conditions ac­
tuelles exigent que nous nOUS Occu­
pions plus que nous n’avons fait 
par le passé de ce qui se passe 
ailleurs.

M. Rudéick a expliqué le systè 
me de vente adopté dans la Hol­
lande, au Danemark, en Nouvelle- 
Zélande. en Irlande, aux Etats U- 
nis et dans notre propre pays. En 
Hollande, le marché à Alkmaar, qui 
a prospéré pendant deux cents ans. 
est conduit par les municipalités 
qui prennent un quart de Centin 
par livre pour les facilités qu’elles 
pourvoient On y a conservé l’an­
cien et curieux système par lequel 
acheteur et vendeur, une fois l’af­
faire réglée, le signifie en se frap­
pant les paumes 8es"maina ensem- 
t>'e. Ailleurs, les ventes se fond à la 
criée, d’après un principe nouveau. 
l«e gouvernement hollandais 
un rigoareux système de contrôle 
sur les exportations. Il y a des an­
nées en Irlande, le maredé princi 
pal était Cork et le beurre y était 
claaeé per lea fonctionnaires, mais 
il y a maintenant un système de 
contrôle volontaire et le beurre de 
beurrerie destiné àl 'exportation est 
marqué d’une marque spéciale. Au 
Danemark, Je principe coopé 
est «nprême. Un comité établi 

les cours; les publie, et les contrats 
se fond en conséquence. Il est inter­
dit d’exporter dn beurre qui ne por­
te pas la marque "Lur", marque na­
tionale. Il est interdit l’exporter du 
fromage 4 moins qh’îl ait au moins 
six semaines. Le beurre et le fro 

mage sont tous deux classés en 
Nouvelle-Zélande et ne peuvent ê- 
tro exportés sans certificat. Les E- 
tats-Unis excellent dans l'exporta­
tion du lait condensé et du lait éva 
fkiré. mais ils ont aussi également 
un gros commerce d’exportation 
des autres produit" laitiers «Le gou­
vernement américain 4 Washington 
a an système de rapport très élabo­
ré sut les marchés.

Publié par le Directeur 
de la Publicité,

Ministère de l’Agriculture, 
Ottawa, 26 janvier, 1822.
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ARTHUR J. CYR. L. L. B.

Avocat Notaire Public 
Bloc Le Madawaska
EDMUNDSTON N. B

Mortgage Sale
TO FRANCIS H. MICHAUD, 

in the Parish of Saint Anne, in the 
County ot Madawaska and Provin­
ce of New Brunswick, Farmer, and 
Séverine Michaud, his wife, and all 
others whom it may concern :

NOTICE IS HEREBY GIVEN 
that under and by virtue of a Power 
of Safe contained in a certain In­
denture of Mortgage bearing date 
the 18th day of July, A. D., 1916 
and made between Francis H. Mi­
chaud of the Parish of Saint Anne, 
in the County and Province afore­
said, Farmer, and Severine Mi­
chaud, his wife, of the first part, 
and Joseph Ouellette of the 
place, Farmer, of the second part, 
and registered in the office of the 
Registrar of Deeds in and for the 
County of Madawaska in Book 12. 
number 16891 of Records on Pages 
214-215-216-217-218-2198 there will 
for the , urpose of sastisfying the 
money secured by I he said Inden­
ture of Mortgage, default having 
been made in the payment of the 
tame, be sold at Public Auction in 
Iront of the Court House at the 
town of Edmundston. in the Coun­
ty and Province aforesaid, 011 
Thursday the 13th day of April 
next, at the hour of ten o’clock in 
the forenoon, the lands and premi­
ses mentioned and described in the 
said Indenture of Mortgage as fol­
lows, to wit :

’All that lot of land situate in 
the Parish of Ste Anne, in the 
Conuty of Madawsaka, in the Pro­
vince of New Brunswick, brunded 
as follows :

Beginning àt a post standing ou 
the southern side of a reserved road 
leading to and through Siegar Set­
tlement at the Norrh East Angle of 
lot Nô. 257 granted by the Crown 
to Firmiu Cyr, in the first tier 
north-west of Grand River ; thence 
running by the magnet of the year 
1871 south 49 degrees East 67 
chains to the most northern Bank 
or shore of Grand River; thence 
runaing soulhernly following the 
various courses of the aforesaid ri­
ver, down stream 15 chains to a 
post ; thence north 49 degrees west 
67 chains to another post standing 
on the southern side of the afore­
said reserved road and thence a 
long same north 47 degrees east 15 
to place of beginning. Containing 
One hundred acres, more or less, 
and distinguished as lot No. 255 
in the first tier north west of Grand 
River, granted .to Aimable Ouel­
lette.

ALSO ALL that lot of land si­
tuate in the Parish, County and 
Province aforesaid, bounded as 
follows

Being a piece of land of ten rods 
in width and fronting on the road 
leading to and through Siegaa Set­
tlement, and extending back on the 
same width the northern Bank or 
shpreof Grand River, and bounded 
on the most eastern side by the ori­
ginal western Hue of lot. No. 255 
owned and occupied by Solyme 
Bourgoin and on the most western 
side by land owned jud occupied 
by Cyr Thibodeau containing Se­
venteen acres, more or less.

Together with the buildings and 
improvements thereon and the pri­
vileges and appurtenances thereto 
belongidg or in any ntenner apper­
taining.

Dated the thirtieth day of January, A.D, 192a.
Aimable x Ouellct 
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Ludger Paradis 
Mortgagee.
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Max D. Cormier 
Solicitor for Mortgages. À£
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To Charles Nadeau of Baker La­

ke in the connty of Madawaska and 
Province of New Brunswick, Far­
mer, and Marie Blanche, his wife, 
and to all others whom it 
cern : -

NOTICE IS HEREBY GIVEN 
thatundei and by virtue of a power 
of sale contained in a certain Inden­
ture of Mortgage bearing date the 
19th day of April 1919 and made bet 
ween Charles Nadeau of the first 
part and Eli Nadeau of the second 
part and registered! in the office of 
the Registrar of Deeds in and for 
the county of Madawaska in Bock 
U-e number 19249 pages 3-6 of re­
cords, there will for the purpose of 
satisfying the money secured by 
the said Indenture of mortgage, 
default having been made in the 
payement of the same, be sold at 
public auction in front of the Court 
House at the town of Edmundston 
in the county and province afore­
said on the twentieth day of April 
next at the hour of two in the af­
ternoon, the lauds and premises 
mentioned and described in the 
said Indenture of Mortgage as fol­
lows ; To wit : -

•‘All that certain lot, piece and 
parcel of land and premises situate, 
lying and being in the parish of 
Baker Lake in the county and pro­
vince aforesaid and bounded as fol­
lows : Beginning at a stake stan­
ding at the most southern angle 
of lot number ten in tier five Na­
deaus Settlement, thence run ling 
by the magnet of the year 1914 
North fifty six degrees Eart sixty 
one chains and twenty five licks to 
another stake, thence Southmthirty 
four degrees Eart twenty two chains 
thence South fifty six degrees west 
sixty one chains and twenty five 
links to another stake and thence 
North thirty four degrees and forty 
five minutes west twenty two chains 
to the place of beginning and said 
tract containing one hundred and 
thirty acres more or less” and dis­
tinguished as lot number Eight Tier 
Five Nadeau Settlement.

Together with all and singular, 
buildings, Improvements, and ap­
purtenances to the same belonging 
or in any manner appertaining. 
Dated this tenth day of March 1922

> \n
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# S. LAPORTE
PHOTOGRAPHE

Seul agent pour le Madawaska 
de la

CANADIAN KODAK Co.
I SM

t Kodak Autographic qui donne l’histoire de toutes vos poses 
oudre à développer. ellicules ou Films

Albums. Boite à développer. Assortiment complet pour les 
Amateurs r- ! -VListe de prix envoyé franco sur demande, aussi que Catalogue :

AGRANDISSEMET A

Portraits au Crayon, Couleurs, Sépia
Jeanne!
Adelarc
GérardSALON DE MUSIQUE

J’ai aussi un département de musique où vous pouvez vous 
procurez tous les instruments musicals - Fî ;

; En plus les Pianos et Gra­

mophones Gerhard Heintz- 

man ainsi que les fameuses 

machines ’ Victor, avec as­

sortiment complet de re-

*exerce

LeЩК
OiftsS:

N II

Л,

/
Musique en feuilles, chants populai- 

A res anglais et français.

Bf Abonnement au journal de musique 
/ l'Etude et La Revu* Canadienne.

■ ratif
Marthe 

me de cei 
geait 
enfant re 

—Alien 
rsit-ce 4 
ge, j‘en a 

Il ae n 
-Allô: 
II* tra’ 

sombre. 0 
tour du P 
ner. De і 
nétro, c« 
qui aurai 
flot, n’ex 
rues mien
du Lux

lit les cords nouveaux tqus les p
)f

an:mois.

j|0$|eÜ.ДЕ;Ж У
'

І mfc>

шшшшітШтіжжж
.

і-
і tі ■

Votre commande par la malle - «vШШШШ :

hisж : sera l'objet de notre meilleure attention.S f -' Eli x Nadeau 
markh£ m S. LAPORTE, Photogrphe, 

EDMUNDSTON, N. B.
m. >»

Witness : Alex Nadeau

A. J. Cyr 
Solicitor for Mortgagee.

і--'Mortgagee.
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LA BANQUE PROVINCIALE
DU CANADA

Siepe social : MONTREAL
Capital Paye et Surplus $4.400.000.00 
Actif total, au delà de $50.000.000.00

110 succursales dans les provinces de 
Québec, Ontario, Nouveau-Brunswick et 

l’Ile du Prince-Edouard.
lo—Vous pouvez déposer vos argents toujours remboursables 

à demande et recevoir 3% d’intérêt l’an ; les dits intérêts étant 
capitalisés ou payés tous les six mois, le 30 juiu et le 31 décem­
bre de chaque année.

Зо—En vertu de règlements particuliers à cette 
banque, les argents confiés à son département d’épar­
gne sont contrôlés par un comité de censeurs. Ces mes­
sieurs examinent mensuellement les placements faits, 
en rapport avec ces dépôts, assurant ainsi aux dépo­
sants la plus grande protection possible.

Зо—Pour la commodité de tous, des dépôts de ‘outer sommes, 
depuis (S1.00) un dollar sont acceptés au département ri 'épargne.

Deux ou plusieurs personnes peuvent aussi ouvrir 
an compte conjointement.
Nous sollicitons respectueusement votre en­

couragement et vou. e patronage 
Succursale à Edmundston :

F. H. Bourgoin, gérant local,
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Ecole
d’Edmimdston

re Jeanne agaasé 
Yvonne Lngassé 
Isabelle Landry 
Clara Savage

Irène Landry 
Helen Bulger 
Madeline Smith 
Baptiste Blanche! 
Lonis Fortin

Hilaire Daigle 
Starto Foley 
Michel Fournier 
Rhéal Fournier 
Onésime Gagnon 
Léandre Gallant 
François Perreault 
David Surette 
Joseph Thibodeau 
Oscar Boudreau 
Frédéric Boudreau 
Louis Hébert 
Laurie Landry 
Charles Tingley 
Roy Dysart 
Lome Grant 

^Henry LeBianc 
Camille Martin 
Walter McFarlane 
Antoine Lauzier 
Maxime Gallant 
Eugène Gauthier 
Elzéar Gauvin 

і Albert Claude 
René LeBianc

ECOLE MODELE 
Ernest Gallant 
Aimé Boudreau 
Léandre Cormier 
Gilbert Robichaud 
Dosithée Thibault 
Philippe Robichaud 
Frédéric Cormier 
Alonzo Gaudet 
Léonard Caudet 
Majeb Bouziane 
Olivier Allain 
Wilfrid Sirois 
Antoine Donelle 
Alyre Poirier 
Omer Poirier 
Joseph Gaudreau 
Earl McGrath 
Franck Jessop 
Donat Leblanc 
Wilfrid S. LeBianc 
Alva Thibodeau 
Edmond Thidodeau 
Léonard Belliveau 
Yvon Bourgeois 
Laurent Dugas 
Charles Nadeau 
Léo Robichaud 
Adélard Gaudreau 
Jean-Marie Massé 
Jean-Marie Lavoie 
Tableau d’Honneur Février 1922.

Un beau livre La construction 
de l’eglise-souvenir

I
;

Щ5

і Shédiae, N. В., 28 février, 1922. 
Rév. A D. Cormier.

Shédiae, N. B.

tages en 
vec mur 
Fondeur, 
n et 8t-

E. I. Levesque Inst. 
Assiduité Parfaite

. Assiduité Parfaite 
Grade 1 

Âlbertine Levesque 
Aline Belanger 
Alfredo Charron 
Annette Roussel 
Guida Roussel 
Gertie Lajoie 
Clara Beaulieu 
Yvette Plouéd 
Mariette St-Onge 
Enouil Martin 
Clarence Martin 
Jim Martin 
Marcel Plourd 
Antoine Roussel 
Albenie Roussel 
Paul St-Onge 
Harvé Chareat 
Rosaire Thériaalt 
Albert Michaud

Le comité de l’Eglise souvenir 
s’est réuni à Moncton le ter mare, 
sous la présidence de M. Antoine J. 
Léger, l’hoc. D. V. Landry, prési­
dent, n’ayant pu être présent.

M. F. J. Pobidoux, fut nommé 
secrétaire pro tem. Etaient égsl - 
ment présents, le Rév. A. D. Cv.- 
mier, le Dr F. A. Richard, M. A- 
lex. Doucet et M. R. A. Fréchette, 
architecte.

Le Père Cormier annonce que le 
comité a en caisse, en chiffre» ronds 
ia somme de $14,000. Il doit inau­
gurer incessament une campagne 
de souscriptions en Louisiane.

Le père Cormier est d’avis que 
l’on devrait commencer la construc­
tion de l’église et à cette fin, de­
mander des sousmissiona sans dé­
lai. Il est à désirer que la construe- 
de 1 édifice soit complétée pour le 
15 août prochain.

M. F échelle, architecte, soumet 
à l’examen des membre» du comité 
les plans de l’église. Il estime le 
coût de construction de l’église à 
$i7>25° X cela ne comprend pas 
l’intérieur de l’cdifice.

Sur propos tion de F. J. Ribi- 
doux, secondé par le Dr F. A. Pi- 
chard, il est résolu que le comité 
de construction soit autorisé à de- 
demander des soumissions pour la 
construction de l’église-souvenir 
suivant le; plans et dévie préparée 
par M. Fréchette et à adjuger un 
contrat pour cette construction ; et 
il est de plus résolu que les travaux 
de construction soient commencé! 
aussitôt que possible. C’est le dé­
sirent l’assemblée qu# les travaux 
soient complétés le 15 août pro­
chain, si possible.

Le comité de construction ad­
joint M. Antoine J. Léger, avocat. 

Votre bien dévoué, jCe dernier devra s’occuper spécia- 
(Signé ) F. J. Robidoux. Iemeut de la partie légale des tra­

vaux du" comité.

44-j Léo Raymond і
Sr ErnestGrade 1

IGrade IV
' Etienne tte ;Gagnon 

Isabelle Francoeur 
Gabrielle Fournier 
Gertrude Fournier 
Germaine Fournier 
Elisabeth Columbus 
Mattie Lévesque 
Franck Gagné 
Léo Dubé 
Willie Lagacé 
Denis St-Onge 

Herman-Levasseur 
Norman Landry 
Laurien Verrette

Iréné Charest 
John Gagnon 
Doris Leaman 
James Millan 
Aubrey Smith

A. Mclaughin Inst 
Assiduité Parfaite

Mon cher Père :і
J’ai lu avec un 

intérêt oui ne s’est pas démenti de 
la première à la dernière page le 
livre de M Placide (1-m.iet, portant 
titre, “Le Grand Dérangement” , 
et traitant de main de maître la 
question de la responsabilité de l’ex 
pulsion des Acadiens.

L’auteur a fait de la question a- 
cadicnne une étude approfondie, 
ainsi que l’indique la documenta­
tion minutieusement soignée sur la 
quelle repose le jugement qu’il por- 

! te sur les évènements, les circontan- 
fces et les motifs qui ont procédé, 
entouré et amené la dispersion des 
acadiens.

1-е livre est écrit avec une grande 
modération et il est évident que 
l’écrivain acadien se rend bien 
compte de la mission de l'historien 
qui est de rechercher consciencieu­
sement la vérité et de la faire écla­
ter an grand jour.

C'est un ouvrage que l'on devrait 
trouver dans tous les foyers aca­
diens. Etudions et aimons notre his­
toire ; elle est remplie' des pages 
glorieuses dont la lecture saura é- 
veiiler en nos coeurs la fierté de la 
race à laquelle nous appartenons.

Je vous félicite d’uvoir entrepris 
ia publication de ce livre dont la 
diffusion chez le peuple ne ,saurait 
manquer de susciter un profond in­
térêt vis-à-vis les grandes questions 
de notre histoire.

on et ce
:hé.

1
. B.

Grade II
Martine Albert
George Harrington

Martine Hall Inst. 
Assiduité Parfaite 

Grade V

V.»

Gilbert Boucher 
Oecile Charron 
Freela Cyr 
Annie Miller 
Travis Muliun 
Joseph Sa- ard

Albert Savage
Sr Thomas-Marie

.00
E. Coté Inst 

Assiduité Parfaite I. B. Rnët Inst. Collègeз

ot Assiduité Parfaite 
Benoit Fournier 
René-F ournier 
Isabelle Gagnon 
Grace Harris 
Daris Miller 
Douglas Stevens 
Jean Charles Thibault 
Ruth Trnfton

; Grade II St-JosephLéo Bélanger 
Alphonse Couturier 
Eddie Cyr V 
Albénie Levesque 4.1 

Lonis Levesque 
Alex Michaud 
Gérard Michaud 
Darcy Plourde 
Eddie Plourde 
George Plourde 
Renaud Roussel 
Hgbri St-Onge 
Majotic Thériaalt 
Luèienne Charest 
Henriette Chassé 
Céqije Fournier 
Adrtenna Mailloux

blew
COURS UNIVERSITAIRE 

Gérard Léger •
Vincent Doucet 
Ernest Chiasson 
William McGinnis 
Walter Bridgeo 
Camille W. Bourgeois 
Félix Morneault 
Joseph Cyr 
Edward #*&bn 
Antonin Gaudet 
Lionel Landry 
Gérard Bèlle-Isle 
Pitre Clarence 
James Murphy 

COURS ACADEMIQUE 
Johu Sheehan 
Arthur H. Belliveau 
Edmond Boucher 
Philippe Ls. Fiset 
Ronaldo Michaud 
Arthur D. Cormier 
Armand Cyr 
Gérard Gauvin 
Albert McDonald 
John Stevens 
Léo Vieuueau 
Léonide Cyr 
Joseph Duguay 
Théodore .Gallant 
Jérôme Leclerc 
Edmond McLaughin 
Allard Robichaud 
Alphonse A. Arsenault 
Wilfrid Boudreau 
Léo Caissie 
Charles CampbXll 
Edmond Goguen 
Robert Martin - 
Noël Melanson 
Damase Thiboeau 
Guillaume Bourque 
Léo Dufour 
Edgard Landry 
Raymond Léger 
Paul M issé
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R. Martin Inst.
I Assiduité Parfaite Février, 1922, 

Gir-des VI II, ЇХ, X, XL 4 . 
Ewan Matheson 
Jeanne Lévesque

Fred J. Patterson Print 
Grade 1

Léona Levasseur 
Guida Bossé 
Yvette Desjardins 
Wilfrid Castongay 
Rémi Rossignol 
Louis Levasseur 
Victor Charron 
Randolphe Rossignol 
Eugène Bossé 
Alcide Castongay 
Charles Pelletier 
René Simard

\
mes,
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vrir ?

en-

Cécfie Morency 
Advienne Plourde 
Vienne Plourde 
Dmnine St-Onge

« -
ïtll, Veuillez me croire, 

Révérend Père,

Annie Daig'.c Inst. 
Assiduité Parfaite I

Grade III
<Lisez nos petitesAlbina MartinS

Edna Hutchison 
Edna Miller 
Еч^еііе Bouclier 
Hedwidge Albert 

-Ina Leaman 
Marie Levasseur 
Armand Proulx 
Claude Gagnon 
Enoïl Thibault 
Gérard Clavet 
Lucien Nadeau 
Ogden Crough 
Péa Nadeau 
Richard Fournier

CULTIVATEURS LISEZ
“le MADAWASKA"

annonces
t UniSr Floride 

Grade 11
1\і

і/
Yvette Simard 
Marie Boucher 
..tima Bossé 
Jeanne Charron 
Yvonne Charette 
Albert Gagné 
Alvim Lagacé 
Gérald Fournier 
O’Neil Lévesque 
Léo Bérubé 
Louis Charron 
Patrice Thibanlt 
Florent Picard 
Théièse Fournier

Sr Alexandrine 
Grade 111 

Rose Alma Thibault 
Jeanne Charron

V ISirop*

v
!J

1от G®UDR®Ni ET в Extrait be ше be m@rme be Syvwjflargg| 4Mathieu 1Assurance de VING7 ans

Compagnie très 
populaire

;es
I

/
M Gros flacons—En vente partout
M CIE J. L MATHIEU, Prop. SHERBROOKE, P.Q.
■ Fabricant aussi des Poudres Nervines de Mathieu, le meilleur remède 
^^^contre les Maux de Tête, la Névralgie, et les Rhumes Fiévreux, j
2таШі

les
CASSE LA TOUX■V ' Vital Lévcsqne

logue Irène M. Martin Inst. A P. LABBEAssiduité Parfaite
Grade IV V GERANT

ST-LEONARD, N. B
4

A. E, Morris, Casier postal 443, Amherst N. S
Agent pour les Provinces Maritimes

Jeannette Coté 
Adélard Fournier 
Gérard Fournierі

ia
hors de notée portée, nous ne pou- voix du prêtre s’étranglait ; il étra - 
vous rien tenter. Attendre, et peut- 'gnait la main de l'enfant ahuri, ac- 
être finie pourrons nous retrouver mettant mal qu’une autre pensé- 
de lui quelque chose ... Ce qui ! que celle de son père les occupât 
me préoccupe est autre, lesauvela- tous les trois, 
ge d'une vivante.

Stupéfaits, la mère et le fils fixè­
rent l'abbé qui parlait, hésitant, 
presque bas.

—Il y a dans les Ardennes, au 
bord de la Semois . . .

Marthe tressaillit à ces mots, elle 
saisit le bras de René comme pour 
retenir, le garder à elle, car un pres- 
seutissement venait de soudre en son 
coeur ; son frère la calma du geste :

—Ne t’effare pas. Si je le prouvais 
nul autre que moi n'irait.. . là-bas.

Mais, tu le sais, j’ai ma feuille de 
route, et demain je dois être au dé­
pôt de mon régiment, à Nancy.
Mais laisse-moi m’expliquer : Il y 
a, à mi-côte d’une colline, un châ­
teau moyfbâgeux qui s’appielle 
Valradour.

—Je me souviens, je l'ai aperçu 
quand nous étions à Givet, il n'est 
pas très loin du domaine superbe 
des Amerois, qui|était la résidence 
d’été de la comtesse de Flandre.

—Il faut aller à Valradour, y pé­
nétrer à n’importe quel prix, il le 
faut I

L’émotion était si forte que la

regard de la concierge," puis ce fut 
Juliette qui ouvrit la prorte en san­
glotant :

—René ? interrogea la mère an 
xieuse.

--Il travaille comme d’habitude 
dans la salle à manger, je ne lui ai 
rien dit, vous pensez, mais il n’est 
pas tranquille le pauvre mignon...

L’enfant accourait :
—-Maman I mon oncle I qu’est-ce 

qu’il y a ?
Il regardait les deux vi ages bpu- 

leversés et il se jeta au cou de sa 
mère en criant :

—Papa 1 II y a de mauvaises nou­
velles de papa I

—Mon cher petit, dit le prêtre, 
ton père est un héros dont nous 
sommes fiers. *

—Il est tué !
—Peut-être n’eêt-il que grave­

ment bleasé et prisonnier.
René chancela. Son ducle le prit 

contre son coeur :
1—Mon enfant, mon René, soi 

homme, toi si chrétien I tu ne peut 
manquer de courage ; si tu savais 
à quelle mission je vais te deman­
der de te consacrer.

—Oh ! je ne redoute rien, mon 
oncle ; ce que je veux c’est ven ,rr 
mon père I J’irai m’engager dès de­
main.

—On ne prend pas un enfant de 
quatorze ans au régiment, le rôle, 
que tu devras accomplir à ma place 
est plus difficile que la guerre, mais 
il est si manisfestement envoyé à 
nous piar la Providence que tu 11e 
pieux toanquer d'en avoir une pro­
tection spéciale.

Marthe, brisée de fatigue, s’était 
assise sur une chaise ; machinale­
ment elle avançait ges mains froides 
vers la salamandre; Le piètre vint 
se placer près d’elle, et attirant son 
neveu devant lui, en pleine lumière, 
il le contempla attentivement. Plu­
sieurs fois, il ouvrit les lèvres pour 
parier, ptiis il referma les paroles 
qui'allaient jaillir. Que pouvait-il 
avouer ? A quelle limite commen 
caitle secret ?

René, surpris, osa :
—Oncle Pierre, parlez, je suis 

fort, je sautai tout enteu.’re, tout 
entendre, tout exécuter. Est-ce d’al­
ler chercher papa qu’il s’agit ?

—Je le voudrais tant, approuva 
Marthe.
'—Non pensait le prêtre, ee n’est 

pas ton père qu’il faut aller cher 
cher mais ta vraie mère . . .

—Il dit tout haut :
—Il n’y faut pas songer. Mort î 

il est au ciel, donc, ne le cherchons 
pas sur la terre. Prisonnier, il est

,c- ■
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Feuilleton Г4
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I<e ^ty^tefe de Vàlfàdottfі —Mais ie château est peut-être
brûlé ...

—Qu’importe, le souterrain ne 
peut l'être, et c’est le souterrain qui 
nous intéresse.

—Il y a un trésor, fit l’enfant a- 
vec nu pâle sourire j qu’est-ce que 
ça peut bien nous faire . . .

—Plus que tu le penses, le trésor 
est vivant !

Marthe eut un brusque éveil Аш 
compréhension.

—. .. La lettre que je t’ei remue.
—Par pitié, ma soeur, ne me fais 

question, je dis ce que je 
puis. Il y a là dan» une cave, une 
prisonnière et nous dévoué la déli­
vrer.

Par M. Gouraud d’A-blancourt
L’abbé Pierre se laisait conduire 

il n’arivait pas à détacher sa pensée 
de la révélation qu’il vendit de lire. 
Il se disait :

u
CHAPITRE VI

A TOI, ВВКІ
Marthe ne comprenait pas l’énig­

me de ces paroles, mais elle 
geait anxieusement à son pauvre 
enfant resté à la maison-

—Wiens, dit-elle, mon Pierre. Se­
rait-ce à moi à te donner du coura- 

j’en ai si peu à partager 1

Il ee tordit :
—Allons 1
Ile traversèrent l’immense place 

eombre où le vent qui hurlait au­
tour du Pheutéon, les faisait foison­
ner. He devaient u archer jusqu'au 

l’autobus de Courcelles, 
Souf-

—Il faut partir ce soir même, il, 
faut aller à Valradour, il fout déli­
vrer Isabelle.

Il évoquait la vue de cette infor­
tunée torturée de faim, de froid, 
couchée au bord de la petite source, 
au fond du souterrain, et il oubliait 
si bien le lieu où il étfit, que sa 
soeur dut le tirer par le bras quand 
il fallut changer de ligne à la gare 
Saint-Lazare pour aller enfin sortir 
du train place Malesherbes. Une 
cinglée d^pluie leur fouetta le visa­
ge en haut des marche» et ils furent 
obligés de courir à travers le boule­
vard, dont les arbres dénudés n’é­
taient plue un abri. Ils entrèrent 
essoufflées dans leur courte rue 
sombre. En passant devant le loge, 
ils eurent un sympathique et triste

'"■v’.-v . S

son-
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pulai-
aucune*-

get У
i

isique
—Noua ! une prisonnière, une 

criminelle ?
—Une victime.
René bondit ;
—Oh partons vite.
—Oai, René, partons vite, 

toute ta force, ton courage â 
oeuvre.

Marthe intenompél 
dente, interrogateurs, 
de eue frtte.

te. ■■

І Шmalle métro, carqui aurait pu les prendre rue
flot n’existe plus. Ile suivirent les 

du vieux quartier 
et descendirent

:
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ruee silencieuses 
du Luxembourg 
I—n„'à l’Odéon pour s’engouffrer 
dans la station du boulevard Saint-

US
nuxi

(A suivre)

§Ш
jШШ*

. ■ " ■ - 4
• ''V-'тавр;.r;V . ; *\ -: -

Ш: - -■" . M mA. -
* .44;

.

■s !
$ ■

>
і

m
et

і:г;
Ж

та

т

>•
 Ж

, 
У

» :

»

І

- іЩ
ш

ш
.

ш

■ і ф • ' - 
• Е

;

т

с

№
g

І



ЧИЯ ~ щ !£ -
ї

J $ЗНР V

ч

Яр Wit

sLB MADAWASKA . »
№— , '3*3

‘LE MADAWiSKA”
tournai Hebdomadaire >: EDMUNDSTON, N. В.

’ ^1 CHEMIN DE FER TEMISCOÜATA —Chez J. w. HALL
EDMUNDSTON. N. B. CULTIT ATEDBSTO ALL CONCERNED 

A tous ceux que ceta concerne 
Effective December 5th. 1921, a uew 

time table will be in effect on this line 
as follows :

A partir du 5 décembre prochain, un 
nouvel horaire sera établi sur ce chemin 
de fer, comme suit :
RKAP ÜP 
x N0. 2
2.35p.m. Rivière-du-Loud 7.45a.m. 
2 15 “ St. Modeste, 8.04 “
i-53 “ Whitworth, 8.27 “
1.38 “ (a) Couturier, 8.42 “
1.24 “ St-Honoré, 8.59 “
1.04 “ Vauban, 9.17 “

12.53“ St-Louis du Ha Ha 9.28 “
12.40 Cabano, 0.J51 “
12.18 “ Cloutier,

N.-D.-du-lac 
Ste-Rosa,

CHEVAUX CHEVAUX1
TARIF D*ABONNEMENTS ™ * Payable strictement d’avance

ETRANGER
mJe recevrai samedi le 25 un char 

de chevaux et juments de choix. 
>1.50 Fai dans le moment deux chevaux 
0.75 v’teS| ambleur, ainsi que trois trot­

teurs en chemins. Ces chevaux se­
ront vendugaranti etcommed’habi- 
tude j'ai ce qu’il y a de mieux en 
qualité.

J’ai toujours un stock complet de 
Chaux, bricques, Ciment (Canada 
Cement) Collar, Cropi, (Hardwall 
Plaster). Bois à finir, en épinette et 
Sapin de la Colombie Anglaise, 
Plancher, Epinette et de Merisier, 
Portes, Moulures, Clapbords, Har­
nais Voitures, Foin, Avoine et en­
grais.

Un automobile1 ’ Briscoe’’ deuxiè­
me raaiu et un Truck Ford de deu­
xième mains à vendre bon marché.

J’ai un chat d’avoine de semen­
ce qui m’arrive la semaine prochai­
ne. Nous achetons ces marcbandi- 

grande quantité et par con­
séquent nous sommes en position de 
vous donnet les meilleurs prix.

Vos commandes auront notre 
meilleur attention et nous vous ga­
rantissons satisfaction.

J. W. HALL 
Edmundston, N. B,

1 - (CANADA
Améliorez vos terres en faisant usage de «baux 

pulvérisée.

$3.00 la tonne au char minimum 20 tonnes 
, maximum 40 tonnes

Si.oo Un an, 
50c Six mois,Six mois,

<
t-X. STATIONS reXd down 

x N0. 1

miü LOCALES St-Jacques
F. 0. B, Brookville

Freight : 3.40 la tonne Bellefleur, St-Zeonard

Sfegas, Quisibis, Green River

3.50 la tonne Edmundston, St-Basile

St-Hilaire, Baker Brook, Caron Brook

3,60 la tonne, Zac Baker 
sur les chemin^ de Fer Nationaux

Brookville Mfg, Co., Ltd.

Melle Yvonne Daigle est partie 
pour Boston, Mass, où elle doit re­
consulter les spécialistes. Nous lui 
souhaitons un heureux voyage.

—O —
La fameuse picote nous est reve­

nu. On nous l’a importé des ch in­
tiers de S te Rose. Plus de précau 
lions et un peu moins de fausse hon­
te épargneraient bien des dépenses.

Mardi matin, la salle de Quilles 
de M. Jbs^David était le proie des 
flammes. Le feu s’est déclaré vers 
1 heure du matin, et quand M Da­
vid s’en est aperçu la bâtisse était 
déià passablement endommagée ; 
les pompiers furent bientôt sur les, 
lieux, et maîtrisèrent .es flammes 
dans un court temps. Les domma­
ge» se chiffrent à a peu près $2000, 
oo. en.parti couvert par les Assu 
rances.

12.15 “
n.52 “
11.40 “ (a) Otterbum, 
ii.14 “

10.1 
10.40 “ 
10.50 “

St-Jacques Church 11.20“ 
її.00 a.ra. Edmundston Jet., 11.35 “

'

* N0. 3 STATIONS
8.50a.m. Edmundston Jet., 12.25 p.m. 
8.17 .“ St-Hilaire, 12.55 “
8.09 “ (a) St-Hilaire Church 1.00 “ 
7-57 “
7 45 “
7-35 “
7.16 “
7.00 “

.

Baker Brook, 
Caron Brook, 
Clairs, 
Ledges, 
Connors,

1.15 “
1.27 “ 
1.40 “ 
1-55 “
2.15 “

В-
ses en

Mr Louis L. St Onge nous est re 
venu des chantiers de Whitworth, 
en parfaite santé.

Est rié chez M. Elzéar DesRosiers 
le 19 Mars un tils.

—O—

Nos fé’icitations à M. et Mada­
me Eianck Bourgoin Gérant de la 
Banque Provinciale a ! 'occasion de 
laj naissance d'un tils le 17 Mars, 
baptisé par le Rev. M. Cownway 
sous les noms Joseph Patrice Roger 
parrain et marraine, M. Patrice 
Fournier et Melle Helène Cyr.

x Daily except Sunday. Tous Jes jours 
le dimanche excepté.

(a) (Trains stop only on signal or notice 
to or notice to Conductor.
(Arret facultatif.

A. NADEAU,
General Passenger Agent, 

Riviere-du-Loup, Que.
44-Nous saluons avec plaisir l'arri­

vée à Edmundston d'nn Officier de 
l’immortel 165 eme bataillon aca­
dien d’outre-mer, dans la personne 
de M. A. J. Cyr. Nous 
M. Cyr a ouvert un bureau d'avo­
cat et nous lui souhaitons nlein suc-

phone 5-42 BROOKIVLLE, N. B.(60)

A Vendre Avis de Législation
Avis est par les présentes donné 

qu’un projet de loi sera présenté à 
la prochaine session de la Législa­
ture du Nouveau-Brunswick. La 
nature du projet de loi est locale, 
et l’objet da ce projet est de permet­
tre à la ville d’Edmundston d’em- 
p un ter Un Cent Mille Piastres! 
($too,000.00)pour payer les frais 
de l’extension du système électri 
que et d’aqueduc.

Dalé à Edmundston ce zyième 
jour de février, 1922.

Un lot de 125 pieds de long par 
90 pi. ds de large, avec nnè Іюппе 
maison bien fiuie et très conforta 
ble située sur la "Ordonnance Ave­
nue’’ en face du magasin de Xavier 
Bouchai-1, à vendre à de très bon­
nes conditions Pourrenseignements 
s’adresser à 
j. n. 0.

voyons que
Notice, of LégislationA VENDRE

Une maison à deux étages en 
bise de béton. 26 x 28, 8 apparte­
ment, chambre de bain, eau chau­
de et eau fioide. Près du réservoir 
à eau delà ville. Sera vendue à bon­
nes conditions.

S'adresser à
-CHARLES LAVOIE - 

Edmundston, N. B.

cès.Mile le Dr Sonnany est actuelle­
ment à Quebec oùellee«t allée voir 
sa mère darigeureusement malade 
Nous espérons que la santé de Mde 
Eort'ur se rétabliera promptement

Notice ig hereby given lhât ap­
plication will be made to the Legis­
lative Assembly of New Brunswick * 
at the next session thereof for the

—O—

On nous imfoçme que dernière- 
encore des gens peu scrupu­

leux sont aller, au nom du bon Dieu 
extorquer la charité des braves ci­
toyens des paroisses avoisinantes. 
Nous avons déjà mis en garde con­
tre ces impostures. Nous avons soin 
de tout et chaque pauvre réelle­
ment digne de charité et si ces per­
sonnes étaient éconduites sans con 
sidération elles n’auraient que leur

S r;
ment Edmundston, N. B. 

Hilaire Bqvchabd

Notice of Legislation
NOTICE IS HEREBY GIVEN 

that application will be made to 
the Legislative Assembly of New 
Brunswick, at the next session the­
reof, for the pat->ieg of an Act to 
authorize the Town of Edmtmds- 
tou to borrow .he sum of One Hun­
dred Thousand Dollars 109,000. 
00) to be applied fer the payment 
of the water works and electric 
light system.

Dated at Edmundston this 27th 
day of February, A. D. 1922.

Th omats Guerre! te, 
Town Clerk.

passing of an *ct to amend” An 
Act relating to the Village of Sf 
Leonards” beiiig Chapter 119 of 
the Acts of Assembly, 10 George V 
1920 so that it may be declared 
■til entries on land heretofore made 
and all acts heretofore done by the 
said Town of St Leonards, its 
vautsor agents, intented or pur­
porting to uave benn dane. pursu­
ant to the said Act may be deemed 
valid and regular entries and duly 
authorized act- of the said Town 
under the said act. and that the 
period of time withiu whic applies 
lion may be made for the appoint­
ment of arbierator* for the a 
smeut of damages heretofore sus­
tained, be extended to six months 
from the date of the passing of the 
said amending Act.

Dated this 25th day of February 
1922.

S’en vient au Casino. “MOLLY 
O” la merveilleuse production de 
Mabel Normand en HUIT Rou­
leaux. Üne histoire de Jeunesse et 
d'Amour. Cela prit dix mois à pro­
duite cette vue merveilleuse. Quel­
que élit se d’unique dans son genre. 
Cette vue fera sensation à Ed­
mundston.

<bornas Guerrette 
Greffier de la Ville.

10-2. 1
ser-

1

IBa-rca.ea.-a.2r ca.\A.rrriarvte 1I jdû. POUR TOITURES ' t LAMBRISNOS PRIX
Il n’appartient pas à nos conçu­

rent» de faire nos prix. Venez nous 
voir et vous y gagnerez.

Aux cultivateurs qui font du sucre 
d’érable: nos prix pour chaudières, 
la meilleure qualité en 1er plombé, 
SI6.50 le cent, mesure impériale 
de un gallon. Pour tous vos besoins 
dans notre ligne venez nous voir et 
vous sauverez de l’argent.

L. A. ÜUGAL

£

9Nous regrettons les difficultés fi 
naneières dans lesquelles se trouve 
notre ami M. Emile Couturier. Es 
pérons qu’il en soi tira comme les 
autres.

1
I

ilgBSfe tI AVIS de Législation
ГAvis est par les présentes donné, 

pu’un projet de loi sera pré enté à 
l’Assemblée Legislature du Nou­
veau-Brunswick pendant la pro­
haine session par.Fraser Compa­

nies Limited pour autoriser la dite 
Compagnies ses successeurs ou ay­
ant droits d exiger, ma 11 tenir et 
opérer des piliers et chaînes dans 
la rivière St Jean, entre le site du 
pont International et l’embouchure 
du Rockway Steam, dans la ville 
d’Edmundston, dans le Comté de 
Madawaska.

Daté ce aoième jour de Février 
A. D. T922.

Ж Є—o—

M. Moreau, le repréentant de la 
Compagni Desjardins était ici, ces 
jours derniers dans l’intérêt de sa 
maison.

H
'":.v . ■ Ш y Lf Emile Soucy

Solicitor for the Town g
of St Leonard. PI : ■

dNotice of Legislation
Notice is hereby given that ap­

plication will be made to the Le 
gislative Assembly of New Bruns­
wick at the piesent session thereof 
for the passing of an Act to revive 
and continue the charter and char­
ter rights and powers of the Mada- 
waska Log Driving Compagny.

Dated this 14th day of March, 
A. D. , 1922.

Avis de Législation
Avis est par les présentée donné 

qu un projet de loi sera présenté à 
l’Assemblée législative du Nouveau 
Brunswick pendant la prochaine 
session, pour amender le “Statut se 
rapportant au village de St Leo­
nard’’, Chapitre 119 des Statuts 10 
George V 1920, afin qne les actes 
commis et les prises de 
effectuées par la Ville de St Leo­
nard, par ses serviteurs on soi-di­
sant serviteurs, soient considérés 
comme ayant été dûment antoris y 
par la dite ville en vertu des pou­
voirs conférés par le dit statut, et 
que la dite ville ait six mois après 
la passation du statut projeté pour 
faire nommer des arbrit s pour é- 
valuer les dommages causés par le* 
dits actes et prisés de possession.

Daté ce 25ièine jour de Février 
1922.

UPresque tous les chantiers des a- 
lenteurs sont fferinés. On m’assure 
que personne a fait fortune.

MI dir
pIRipË»

ШюшвШ
te
tr

-rmm\ bmNos sympathies à la famille Joyi- 
me D. Bosse dans la récente perte 
de leur petite fille adoptive.

le
'Ґ ' JB làШ: la

R. B. Hanson
Solliciteur pour appliquants.

s<
on

î> іі 'N
aiWinslow & McNair, 

Solicitors for Applicant’ ASSURANCE GRATUITE : Les Compagnies d’Assurance 
assurent vos maisons moyennant une prime. Connaissez-vous 

compagnie qui assure ces maisons contre les réparations ? 
Non, direz-vous. Eh bien ! notre Compagnie vous donne cette 
garantie et cela gratuitement car nos BARDEAUX D’AMIAN­
TE préservait la SURFACE pour toujours.

Dans la fabrication du Bardeau d’Amiante, il п’entre aucu­
ne matière inflammable ou apte à se détériorer sous l’action du 
CLIMAT, soit : papier, asphalte, goudron, etc. LES BAR­
DEAUX D AMIANTE sont fabriqués de ciment et d’amiante 
seulement. C est le SEUL bardeau entièrement à l’épreuve du 
feu et qui dure. . . sans REPARATION.

BAISSE SENSIBLE récemment. Demandez nos Circulai­
res, etc.

G T*,- n<
Ш

pc3J AON DEMANDE
taUn N i-mleur Expérimenté pur 

lant les ilenx langui s pour vendre 
une І і ij ne .le SPÉCIALITÉS DE 
HAUTE CLASSE POUR ATJTO 
МОВІ LES. Cette proposition n’est 
pas un ouvrage pour faire a temps 
temps perdu, ou une ligne à part.

Donnez détails complets et réfé­
rences avec application.

Mc Gowan & Co 
C. P. 711 

St John N. B.

Al

S de
$ Ш:

v ce.
tésrw ritÉmile Soucy

Avocat de la ville de 8t-Léonard lefv
Emportez avec vous

Une ou deux paires de nos chaus­
sures noires brunes ou Cordovan. 
Elles sont élégantes, de forme pai 
faite, et de bonne apparence. Nous 
les avons en veau de Russie, et eu 
cordovan réel, de teintes variées. 
Bouts de largeur moyenne, i. 
chaussure splendide pour le prix. 
Il n’y a rien de mieux pour le prix 
que la chaussure J. & F. Bell 

Seul Agent
B. H EARLE 

Edmundston, N. В

Nous AVONS DES CASQUETTES 
qui Sont à la fois comfortables 

et à la mode,“ici en grande quanti­
té, des modèles variés, et à des prix 
modérés. Nous a«ons aussi tout Ce 
qû’il faut pour vous habiller ’’de la 
tête aux pieds". Venez nous voir. 

JOSEPH DAVID 
Edmundston, N. B,______
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LA CIE MANUFACTURIERE D’AMIANTE
78, Rue St-P1ERRE, QUEBEC, P. Q

“HOOTCH” GRATIS l’a
réuUn Stimulant éclatant, plein d’eaprit 

et d’hnmenr. Copie envoyée glati* ear 
réception de votre nom et de votre «die*, 
ae complète. Ecrivez à G. Mitchell, 
39? Pearl Sireet, Brooklyn, N. Y.

■ в L’Iш
тії* une fini

ШЯШ',4 cro
-Si un.1 l’aiNOTRE S«cMw

Xlle f ELERINAGE NATIONAL ANNUEL
SOUS LE PATRONAGE DE LA

FEDERATION NATIONALE ST-JEAN-BAPT/b'TE

SOTI
B pou

і ne ’OUVERTURE
Жm-jwjcuL J/ ш 

L’homme et la гемме

tem%a Si vous voulez vous habiller à la 
mode, venez nous voir : nous avons 
fait notre ouverture de M desde 
printemps.et d’été le 15 mars der­
nier ; nous nous sommes 
le plus bel assortiment de Modes 
encore jamais vu ici.
Ne manquez pas de venir nous voir 
et nous sommes certains que notre 
assortiment et nos prix vous plai­
ront.

' F
m» ser

Naples, Pom pii, levé me Cap T, Rame, Florence, Veniae, Trente, i.insbrmk, Mnn'ch Ob^SSaî 
Nuremberg Mayence, Le Rllin, Cologne, tiraxellee, Pari», Londres, Liverpool. mm*r**,b

DEPART DE MONTREAL LE 4 MAI 

$850, TOUTES DEPENSES COMPRISES
POUR PROGRAMME - ITINERAIRE BT ADHESIONS S’ADRESSER AUX ORGANISATEURS

■ ** 1 dawH . - r ’JШШ.
4 Ш/Ї!___ sont,—ou devraient être—égale­

ment intéressés dans le choix d’u 
ne bonne papeterie pour leurs cor­
respondances. Nous avons toute 
sortes de papier à lettre avec initia­
le* avec enveloppes appropriées. 
Nous tenons aussi toutes sortes de 
papeteries pour Ecole et Bureau. 
Les meilleures qualités au prix les 
pins. Nous voulons vous faire con­
naître nos marchandises et notre 

> manière de faire des affaires.

d’enprocure
Vous VOUS RETABLIRIEZ PLUS VITE 

si vous avez confiance en votre 
médecin, et votre pharmacien. Cha­
que d rogne est préparât" ponr la 
guérison d’un certain mal. Si ladro 
gue est pure, son effet est plus sûr.
Vous pouvez vous fier sur nous pour 
des drogues pures, pour la compé 
serice k remplir les prescriptions, et 
la promptitude à les livrer.

D. H. VAN U ART
LA РИАКV \„'ГК REXALL

Edmundbion N B,
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fLES AGENCES DE VOYAGES JULES HONE
83. RUE ST-JACQUES, MONTREAL

'm:
LA LIBRAIRIE COTE 

Edmundston N. K
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